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Naissances exceptionnelles : trois cas de triplés 
 
Par Olivier Goffette et Jean Marie Leblanc 

 

La naissance de jumeaux est un événement relativement fréquent : la proportion des accouchements gémellaires 

était de l’ordre de 10 à 12 /1000 au cours du XIXe siècle. Il est à noter que cette fréquence dépend de l’âge de la 

mère lors de la conception : proche de 5/1000 avant 20 ans, elle augmente régulièrement jusqu’à 35-40 ans où 

elle dépasse 15/1000. 

En revanche, la naissance de triplés relève de l’exceptionnel : environ une fois pour un million. En voici trois 

exemples relevés dans trois communes et deux siècles différents. 

 

Saint-Loup-en-Champagne, 1780 

Le 18 septembre 1780, Marguerite TILLOIS, épouse de Jean Alexandre LARQUAY donne naissance à 3 enfants. 

N°19 Baptême de J B Larquay 1er enfant 

Jean Baptiste fils de Jean Alexandre Larquay manouvrier et de Marguerite Tillois ses père et mère, ensemble et 

habitants de cette paroisse est né aujourdhuy dix huit septembre mille sept cent quatre vingt a été baptisé le 

même jour par moy… 

N°20 Baptême de G.  Larquay 2e enfant 

Gilles second fils jumel de Jean Alexandre Larquay… 

N°21 Baptême de A.  Larquay 3e enfant 

Anne troisième enfant jumel de de Jean Alexandre Larquay… 

 

Extrait du registre paroissial de St-Loup-en-Champagne, 1773-1782, vue 43 

Aucun des trois enfants n’a survécu : Jean Baptiste et Gilles décèdent le jour de leur naissance (actes n°22 et 23). 

Anne meurt deux jours après sa naissance, le vingt septembre (acte n°24). 
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Omont, 1809 

Le 16 septembre 1809 vers 22 heures, Benoite CADET, épouse de Nicolas LEGRAND, donne naissance à deux 

garçons et une fille : Jean Baptiste, Jean Charles et Marie Catherine. Les trois enfants meurent le mois suivant : 

Jean Charles le 1er octobre, Jeanne Catherine le 3 octobre et Jean Baptiste le 30 octobre. 

 

Extrait de la table décennale des naissances de l’état civil d’Omont, 1802-1812. 

Sauville, 1885 

Le 3 mars 1885, Elisabeth Unité LISCOURS, 37 ans, épouse de Jacques Adonis HOTTIN, âgé de 39 ans et 

bûcheron de profession, donne naissance à des triplés : 

• Maximilien Léon, né à 11h, 

• Jean Baptiste Henri Lucien, né à 14h, 

• Marie Emilie Elisa, née à 14h. 

 

Extrait de la table annuelle des naissances de l’état civil de Sauville, 1885 

Comme à l’accoutumée, la déclaration de naissance ne tarde pas, elle est faite en mairie à 18h. Maximilien Léon 

décède le 13 août 1885, âgé de 5 mois. Jean Baptiste Henri Lucien vit jusqu’à l’âge de 2 ans, il décède le 1er août 

1887. En revanche, leur sœur cadette (de quelques instants) Marie Emilie Elisa connaîtra une longue vie. Elle se 

mariera en 1806 et vivra jusqu’à l’âge de 83 ans (décédée en 1968). 

Le cas de Marie Emilie Elisa est doublement exceptionnel : elle est issue d’une naissance de triplé et a survécu à la 

mortalité infantile. Rappelons que si la mortalité infantile est restée très élevée jusqu’au XXe siècle, de 25 à 35% 

selon les époques. Les chances de survie  des enfants issus d’accouchements multiples étaient encore plus faibles, 

de l’ordre de 2,5 à 3 fois moins que les autres nouveau-nés. Cette surmortalité résulte de deux facteurs de 

risques principaux : la prématurité et le faible poids à la naissance. 

 

Sources : BMS Saint Loup en Champagne 1773-1782 (5Mi 6R 19), vue 43 ; N Omont an XII-1847 (5Mi 20R 2), vues 46 & 47 ; 

NMD Sauville 1863-1890 (2MIEX 405R 1), vues 841 à 843 et 959 
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